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En parcourant le ciel des Alpes, j’observe 
la grouillante activité des hommes.  
Si certains, pensant souvent bien 
faire, détruisent et polluent, d’autres 
heureusement protègent ou simplement 
contemplent le grand spectacle de la 
nature.

Mon ami Fabrice est de ceux-là. Son périple 
a commencé en kayak de mer sur les côtes 
de Provence, puis s’est poursuivi dans le 
Parc national du Mercantour pour entamer 
une longue traversée des Alpes. Son 
projet est de découvrir et faire partager 
la grande diversité des espaces protégés 
(parcs nationaux, parcs régionaux, réserves 
naturelles...). Cette idée me plait beaucoup, 
car moi aussi, Gipeto, je dois mon retour 
dans les Alpes au réseau international des 
parcs qui participent à ma réintroduction.

Le grand voyage de Fabrice se fait avec le 
moins d’impact possible sur la nature : 
après le kayak, les cols français, italiens 
et suisses ont été gravis à pied, durant 4 
mois. La dernière fois que je l’ai aperçu, il 
parcourait la Croatie en vélo. Le périple va 
se poursuivre au Monténégro, en Albanie et 
enfin en Turquie. Il tente ainsi d’observer la 
nature, de rencontrer les habitants et de 
témoigner de tout cela auprès de plusieurs 
écoles du Parc.

À travers cette aventure humaine les  
enfants sont à la fois sensibilisés à 
l’environnement et à un mode de vie moins 
polluant pour notre planète.

Bon vent à toi, mon ami.
Gipeto

Pour suivre le périple de Fabrice :
 www.naturanomade.com

«Gipeto raconte...» est imprimé avec des 
encres à base végétale et sur du papier 100% 
recyclé certifié Ecolabel européen.

Fabrice
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Les 30 ans  
du Parc national  
du Mercantour

Dans ce numéro spécial des 30 ans du Parc national du Mercantour, je te propose de découvrir les   
dates-clés de son histoire. Au verso du poster, tu trouveras une frise chronologique et en feuilletant le 
dossier, tu connaîtras tous les détails.

3

Situé entre 490 m et 3143 m, le Parc national du Mercantour est une zone de montagne entre la mer 
Méditerranée et les Alpes. Sa création a été sollicitée pour plusieurs raisons :
- la préservation de sa très grande biodiversité,
- la protection de la vallée des Merveilles et de ses gravures rupestres datées de l’âge du bronze,
- la sauvegarde d’un espace naturel sensible proche de la zone littorale très peuplée de la Côte d’Azur,
- l’accompagnement d’un développement économique respectueux de la nature.

En cette année anniversaire, protéger durablement son patrimoine naturel et culturel exceptionnel reste 
toujours la vocation première du Parc national du Mercantour. Le partager aujourd’hui pour mieux le 
transmettre aux générations futures est alors indispensable. 

Le Mont Pépoiri et le vallon de Millefonts
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Le Mercantour en dix dates-clés

4

1960 : Le début de l’aventure des Parcs nationaux français

Adoption d’une loi de protection de la nature qui nous engage à protéger la biodiversité sur de grands 
territoires. Elle a permis de créer le premier Parc national en Vanoise en 1963.

1976 : Une loi pour la protection de la nature

Pour la première fois en France, une loi est votée pour protéger la faune et la flore 
sauvages. C’est une prise de conscience : des animaux et des végétaux  peuvent 

disparaître si l’homme ne les protège pas.

1979 : La naissance du Parc national du Mercantour

La saxifrage à fleurs nombreuses est une plante de montagne très rare : en France, 
elle ne pousse que dans le Mercantour. Elle est donc protégée. Elle a été le symbole 

du Parc national du Mercantour de 1979 à 1995.

1987 : Un jumelage franco-italien

Le Parco naturale Alpi Marittime et le Parc national du Mercantour ont 
une frontière commune de 33 km mais aussi le même souhait : protéger 
la nature. Ce jumelage permet ainsi de mener des actions communes. Ils 
pourraient devenir le premier Parc européen dans les années à venir.

1987-1995 : Une réintroduction réussie pour le 
bouquetin des Alpes

Présent autrefois dans le Mercantour, il a été beaucoup 
chassé par l’homme jusqu’à disparaître complètement 
des Alpes du sud. Heureusement, après avoir été 
protégé, des campagnes de réintroduction ont eu lieu 
entre 1987 et 1995, puis en 2005-2006 dans le Parc. 
Ils étaient seulement 70 en 1979, ils sont aujourd’hui 
environ 600 bouquetins dans la zone cœur.

1992 : Retour naturel du loup en France

Après avoir été éliminé par l’homme peu avant 1940, le 
loup recolonise le territoire français depuis l’Italie où 
l’espèce était protégée depuis 1970. C’est dans le Parc 
national que les premiers retours ont été constatés et 
la population y est actuellement estimée à une trentaine 
d’individus. Aujourd’hui des loups sont présents dans 
toutes les Alpes, le Massif Central et les Pyrénées.

Un grand mâle de bouquetin
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2007 : Un inventaire généralisé  
des être vivants

Le Parc national a commencé un inventaire 
scientifique approfondi sur les êtres vivants 
existant dans le Mercantour. Ce travail va  
permettre d’étudier entre autres les insectes, 
les mollusques, les lichens et les champignons. 
Plusieurs espèces jusqu’alors inconnues ont déjà 
été découvertes par les chercheurs.

1993 : La réintroduction alpine du gypaète barbu

Après l’avoir exterminé au début du XXe siècle, l’homme 
met en oeuvre la réintroduction du gypaète barbu dans 
les Alpes. Depuis 1993, deux jeunes gypaètes sont lâchés 
chaque année, alternativement, dans le Parco naturale 
Alpi Marittime et dans le Parc national du Mercantour. Au 
total 19 gypaètes ont été lâchés côté français et 16 côté 
italien.

1986-2005 : Toujours plus de chamois !

Depuis la création du Parc, des comptages de chamois effectués 
dans la zone cœur ont montré une augmentation constante de la 
population. Aujourd’hui, les chamois sont trois fois plus nombreux 
dans le Mercantour : 3 182 chamois en 1986, 10 893 en 2005. 
Mais ces dernières années beaucoup de chamois sont morts à la 
suite de l’épidémie de kératoconjonctivite (cf Gipeto raconte n° 30,  
31 et 32).

2006 : La nouvelle loi sur les Parcs nationaux

Cette loi incite le Parc national à mieux travailler avec la population locale et les élus, notamment en 
réalisant ensemble une charte qui sera le code de bonne conduite en matière d’environnement pour les 
années à venir. 

Un gypaète barbu juvénile
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Une femelle de chamois et son petit
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Actualités
Vallée de l’Ubaye

Vallée de la Vésubie

Vallée de la Tinée

Après plusieurs années de fermeture pour travaux, le nouveau refuge de Nice, rebaptisé Victor de 
Cessole, en hommage au pionnier de l’alpinisme du comté de Nice, vient d’ouvrir ses portes. Situé 
à 2232 m d’altitude, ce nouveau bâtiment est muni de panneaux solaires et d’autres équipements 
environnementaux. C’est une étape importante pour les randonneurs qui suivent le GR 52. N’hésitez 
pas à vous y arrêter : peut-être aurez-vous la chance de m’observer depuis la terrasse.

Le Parc national et ses partenaires ont entrepris une étude pour mieux  
connaître la prédation du loup sur ses proies sauvages. Une louve a été  
capturée avec un piège le 13 juillet 2009 et équipée d’un collier émetteur. Il 
nous a permis de savoir que cet animal bouge beaucoup, de 10 à 30 km par nuit. 
Le collier est tombé en panne le 8 octobre. La capture de deux autres loups 
autorisée par le ministère chargé de l’environnement se poursuit actuellement. 
En plus des pièges, une nouvelle technique qui nous vient de Scandinavie, 
pourrait être utilisée. Cette méthode consiste à s’approcher d’un loup en 
hélicoptère et à l’endormir ensuite avec une fléchette. 
Site internet sur le loup en France : www.loup.developpement-durable.gouv.fr

Lors d’une récréation, les enfants de l’école de Jausiers 
ont eu une belle surprise : ils ont découvert un papillon 

isabelle. Ce magnifique insecte rend hommage à une reine 
d’Espagne,  Isabelle II. On l’appelle aussi « papillon vitrail » en raison 
des dessins sur ses ailes. Le papillon adulte ne vit qu’une semaine en 
passant ses nuits à la recherche d’un partenaire pour se reproduire ; 
il faut donc beaucoup de chance pour l’observer. Cette merveille est 

très rare en France, car elle ne se rencontre que dans l’Ubaye, le 
Queyras et une petite partie des Pyrénées.

Le Parc national du Mercantour a accueilli l’été 2009, 
deux nouveaux poussins de gypaètes barbus dénommés 
Vaulabella et Condamine. Ils ont étés déposés le 5 juin 
2009 dans la grotte de Vignols, sur la commune de 
Roubion. Ils font l’objet d’une surveillance attentive. 
Nés en captivité, ils sont aujourd’hui libres de leurs 
déplacements. Souhaitons leur bon vent car il leur 
faudra 6 ou 7 ans pour devenir adultes et participer à la 
recolonisation du massif alpin.

Une étude inédite en France

Une reine à l’école de Jausiers

Peau neuve pour le refuge de Nice

Deux nouveaux gypaètes
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La louve pendant la capture
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La réintroduction des gypaètes
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Vallée du Verdon

Les enfants de l’école de Saint-Paul-sur-Ubaye sont 
devenus de vrais spécialistes du gypaète barbu : c’est 
sur leur commune qu’a eu lieu la réinstallation d’un couple 
en 2008. Pour mieux comprendre comment s’effectue la 
réintroduction, le Parc national leur a organisé un voyage 
de deux jours à Roubion pour observer les oiseaux lâchés. 
A cette occasion une fresque artistique sur le casseur 
d’os a été réalisée en commun avec les enfants de  
Saint-Sauveur-sur-Tinée.

Un voyage pour découvrir le gypaète 

Les 7 et 8 octobre 2009, un comptage de chamois a été réalisé autour du Mont Pelat pour connaître les 
conséquences de l’épidémie de kératoconjonctivite de 2007-2008 et de l’hiver long et rigoureux de 2008-
2009. En 2005, avant l’apparition de la maladie, on recensait 2 251 chamois sur ce secteur. En 2009, 
ils ne sont plus que 1 558. Beaucoup sont donc morts. Cette maladie, phénomène naturel, se déplace 
maintenant vers le bas de ces vallées et d’autres chamois seront encore atteints. Mais la population de 
chamois se reconstituera en quelques années. Ne manquez pas l’émission « Des racines et des ailes » sur 
ce sujet qui sera diffusée en juin 2010 à la télévision.

Trions nos déchets

La communauté de communes Cians-Var met en place 
le tri sélectif des déchets en juin 2010. Il va falloir 
changer nos habitudes ! Le verre dans la poubelle 
verte, le papier dans la poubelle jaune et les emballages 
dans la poubelle grise. Pour les déchets organiques, 
mettez-les sur le tas de compost au fond du jardin : 
cela prépare un bon humus pour le potager ! Au cours 
de l’année 2010, les écoles des vallées du Var et du 
Cians auront la visite du Parc du Mercantour pour 
apprendre à trier.

Dès le mois de juin, vous aurez peut-être la surprise 
d’observer de grandes silhouettes qui survolent les 
sommets de la vallée ; ce sont les vautours fauves. Ils 
viennent pour la plupart des gorges du Verdon, situées 
à 35 km à vol d’oiseau. Réintroduits entre 1999 et 
2005, ils sont maintenant une centaine à rester sur le 
site de lâcher de Rougon pendant l’hiver et 36 couples y 
nichaient en 2009. Les vautours fauves sont charognards 
et se déplacent vers le Mercantour à la recherche de 
nourriture. 

Pour suivre l’actualité des vautours du Verdon : 
verdon.lpo.fr

Hautes vallées du Var et du Cians

A vos jumelles !

1, 2, 3... chamois !

©
 F

ra
nç

oi
s 

Br
et

on
 /

 P
N

M

L’observation des gypaètes à Roubion
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Le vautour fauve
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8

Gipeto 
s’amuse

Jeu n° 1

Jeu n° 2

Dans la peau de Gipeto

Tu trouveras un petit jeu rigolo en allant sur internet à l’adresse suivante : www.bartgeier.ch/game. 
Le site n’est pas en français, mais c’est très simple : les flèches servent à voler et la barre espace à 
casser ton os. Mais attention, il ne faut pas abuser des jeux électroniques !

Jeu n° 3

Retrouve la silhouette de Gipeto (la même forme que le «Gipeto» de la couverture) qui s’est caché 
dans la spirale des parcs nationaux. 

Réponse aux mots-croisés du n° 31 : il fallait trouver le mot tétras-lyre.

2010 est l’Année internationale de la biodiversité. Mais 66% des Français ne savent pas définir ce mot ! 
Et toi ? 
Je te propose d’essayer d’en donner une définition, seul ou avec ta classe puis de l’envoyer par 
courrier, avec un dessin à l’adresse suivante : Parc national du Mercantour - à l’attention de Gipeto - 23, 
rue d’Italie - BP1316 - 06006 Nice cedex 1. Les plus beaux dessins et les meilleurs définitions seront 
publiés dans le prochain numéro de Gipeto raconte.


